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it Bien différente est l'apparence de la terre, des bâtisses, des ins-

«truments agricoles on des troupeaux de celui qui, n'ayant point de

« sagesse administrative, laisse tout se gâter et se perdre, à peine de

t tout renouveler à de grands frais. Ce que nous disions du père de

« famille doit aussi s'entendre de la mère, et même encore avec plus

« de force et de vérité. .iotre-Seigneur a posé la grande base de

c l'économie chrétienne en ordonnant, après qu'il out fourni miracu.

« leusement le pain à des milliers de personnes, de ramasser les

f: restes afinqu'ils ne fussent pas perdus. )'

Le luxe, le jeu de cartes, l'iv.ognerie, la manie des procès sont les

principaux ennemis de l'économie et partant du bonheur domestique.

Aussi iMgr l'évêque de Valleyfield flagelle-t-il ces vices avec une

véhémence, parfois même une indignation qui peint bien un coeur de

père profondément affligé en présence de tant de désordres. Nous

en ferons quelques extraits.
Sur le luxe : u Combien coupable est l'inprévoyance de ceux qui,

<poussés par un orgueil ridicule, sans compter, au risque de jeter

" à courte échéance leur famille dans la misère, se livrent à toutes

« sortes de dépenses superflues. Par un motif de sotte -anité, dans
« le désir enfantin de surpasser les autres par l'apparence de la

«i richesse, ils ne craignent pas de commettre toutes les extravagances

' pour leur maison, leurs voitures, leurs vêtements. Ils laissent leurs

« enfants à toutes leurs fantaisies ; donnent des repas coûteux ; font

' des promenades aussi dispendieuses qu'inutiles ; vont loin de leur

" scciété ordinaire chercher dans la ville des amusements, des dis-

f tractions qui souvent dévorent le plus clair de leurs revenus. M

Sur la passion du jeu : « Une fois engagé dans le réseau formé

« autour de lui par ses compagnons, habitués ou d'occasion, le joueur

a n'est plus maitre de lui-même. Uéloignement des siens qu'il ne

"voit que rarement, les inquiétudes dont il sait qu'est dévoré le

'<cœur de son épouse, ne lui font rien ; la nuit sans sommeil qu'il
'<va passer, le laissant le matin incapable de reprendre décemment

son travail, la diminution rapide, et bientôt la perte totale de la

«confiance publique, tout cela n'est rien à côté de ce désir fiévreux,
' sans cesse surrexcité par l'appat du gain, ou l'espoir de reprendre

q une somme perdue ; sa santé dépérit, son humeur devient triste et

w maussade, l'amour filial décroit rapidement, et, dans bien des cas

a arrive la catastrophe suprême ou, 1our couvrir un abîme, il en faut

'<creuser une autre, celui de la malhonnêteté et du vol dans lequel

n tout s'engoulfre avec l'honneur.


